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Lyon 4e. Les jeunes migrants vont évacuer le gymnase 
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Installés depuis dimanche dernier au sein du gymnase Maurice -Scève (Lyon 4e), une 

cinquantaine de jeunes migrants devaient quitter les lieux ce vendredi 25 juin. En accord avec 

la Ville de Lyon, une partie d’entre eux vont pouvoir déménager dans des locaux situés rue 

Paul-Bert dans le 3e arrondissement. 

Sous les paniers de basket, des dizaines de lits de camp jonchent le terrain de sport. Le camp 
de fortune établi depuis quelques jours dans le gymnase de la rue Louis Thévenet (Lyon 4e) 
pour mettre les jeunes à l’abri des orages, doit prendre fin ce vendredi 25 juin. Comment ? 
Dans quelles conditions ? Pour le collectif de soutien aux jeunes, composé de membres et 
d’associations déjà actifs au sein du squat précédemment établi dans l’ex-collège Maurice-
Scève, beaucoup de questions persistaient en début d’après-midi. Parmi la cinquantaine de 
jeunes, environ la moitié devrait pouvoir rejoindre un local de la Ville de Lyon situé rue Paul 
Bert dans les 3e arrondissement de Lyon. L’opération doit ainsi compléter les onze places 
récemment attribuées au sein de la résidence pour seniors Marius-Bertrand.  

« C’est un petit immeuble avec deux appartements et un local commercial en bas que l’on 

nous met à disposition avec une convention d’occupation », explique Anne Charmasson-
Creus, membre du collectif, qui salue l’initiative tout en émettant quelques critiques. « Le 

local Paul Bert n’est ni nettoyé ni aménagé pour accueillir les jeunes. On demande un délai 



de quelques jours pour préparer leur arrivée », lance celle qui espère pouvoir rester un peu 
plus dans le gymnase.  

Environ 25 jeunes sans solution 

Après ce déménagement, reste donc environ 25 jeunes sans solution d’hébergement qui 
pourraient rejoindre le bâtiment ICF, rue Denfert-Rochereau, déjà réquisitionné tout 
récemment. « Malheureusement, quand on aura mis ces jeunes-là à l’abri, d’autres vont 

arriver, regrette Anne Charmasson-Creus. Il y a vraiment une solution de fond qui doit être 

trouvée. Il faut une négociation entre Préfecture, Métropole et Ville pour discuter de ce qu’on 

va faire cet été ». 

« Ces jeunes qui ne sont pas reconnus mineurs par la Métropole de Lyon à leur arrivée en 

France sont en train de faire appel de cette décision devant le Juge des Enfants. Ce recours 

dure environ trois mois, période pendant laquelle ils se retrouvent seuls, sans nourriture, sans 

accompagnement et sans abri », détaille ce vendredi, le collectif de soutien dans un 
communiqué. « Nous demandons à la Métropole de prendre sa part de responsabilité et de 

mandater des associations agréées pour accompagner les jeunes au quotidien, le temps de 

leur recours.»  

Casus belli 

Inflammable et sensible, le sujet est devenu ces derniers jours un casus belli entre la Ville et 
la Métropole de Lyon. Présent sur place au gymnase Maurice-Scève en début d’après, le 
maire EÉLV du 4e, Rémi Zinck, n’avait d’ailleurs pas caché une forme de déception mercredi 
soir en conseil d’arrondissement, assurant n’avoir vu aucun membre de l’effectif 
métropolitain sur le terrain depuis l’installation du campement square Ferrié, en mai.  

Au moment où nous écrivions ces lignes, le collectif de soutien tentait encore de négocier 
avec la Ville pour occuper le gymnase quelques jours supplémentaires afin de préparer le 
local de la rue Paul-Bert à l’arrivée des jeunes. Mais, peu après 15h, la Croix-Rouge arrivait 
sur place pour démonter les lits de camp installés dans le gymnase.  

 


